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De la malice à revendre...

DU BEAU TRAVAIL...
Au temps de la jeunesse de Gandhi, —

vous avez tous entendu parler de ce
fameux chef Hindou qui est venu en Suisse
et dont tous les journaux et revues nous
ont montré la maigre et caractéristique
silhouette — les tisserands qui faisaient
les châles de cachemire, par exemple,
étaient considérés comme de vrais artistes,

tout comme les sculpteurs et les
peintres.

Autour du métier, ils installaient leurs
apprentis. L'un tenait la laine bleue, l'autre,

la laine rouge, l'autre, la laine
safran, l'autre, la laine verte.

Avant de commencer le travail, tous les
matins, le vieux maître levait sa baguette.

Un silence absolu se faisait. C'était le
moment de la méditation. Puis venait la
prière. Ils priaient Dieu de les aider à
faire de la beauté et de l'utilité pour les
hommes.

La prière finie, ils se mettaient à chanter
en deux chœurs :

« Qu'est-ce que vous tissez
— Nous tissons le ciel avec ses étoiles.»
« Qu'est-ce que vous tissez
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— Nous tissons la terre avec ses fleurs.»
« Qu'est-ce que vous tissez

— Nous tissons la mer avec ses
poissons et ses navires. »

Les apprentis, avec des mouvements
rythmés, passaient chacun son fil de laine.

Le maître, assis au milieu, tenait la

mesure, la petite baguette dirigeait le

va-et-vient des fils de laine. Les apprentis
tissaient ainsi avec leur chaut les fils

bleus, rouges, verts... Une merveilleuse
symphonie de tons et de couleurs nai sait...

En trois semaines, le châle était prêt
Alors chaque apprenti le prenait en

main, pour l'admirer. C'était leur œuvre
à tous ; ils l'aimaient comme un être
vivant et sans prix.

« Maintenant, donnons-lui un nom
disait le vieux maître.

— « Si nous l'appelions « le frère du

soleil »

— Ou bien 1'« Unique », proposait un

autre.
— « Appelons-le « Joie » disait le vieux

tisserand. N'est-ce pas dans la jo.ie que
nous l'avons créé »
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